
GAZETTE DES CAMPAGNES

Et ce comité est également prêt-A déchirer.qn'il serait regret
table,.qu'à une autre année, ia Législature ne s'oceicperait pa
oflicaseziment de la question d'un établissement de ce genre
chaque comté devrait être continuelleieent représenté stir cett
ferme, par un sujet qui devrait étre cboisi parmi les jeunes gei
se destinnt à l'agriculture, et ayant >ûrement devant eux 1
perspective d'être un jour en possession d'un bien fonds en cul
titre ; ces élèves devront être recom:mandés p:r les sociétés d'a
gricilture.

DTAiLs.-Sur cette ferme on pratiquera nécessairement 1
draintige ; ses bâtiments pourront servir de modèle de construe
tion Pt de bonne distribution ; un rapport des opérations pour
rait être publié dans le journal d'agriculture, avee l'illustration
de ses cotistrucitions etc , etc., etc.

L.es jeunes gens pourraient apprendra sur la ferme un peu de
métiers dont ils ont ab2olument besoin pour se tirer d'anIl'ires su
leur propriété. L'élève retirant, outre les graids av:ntiiges d'une
bonne direction ngricole, un certain revenu gagné par son tra.
vieil on s'apercevra moins de son absence à la maison pa:ternelle
et dans bien des cas peut-être cette somme payée poîur le tra-
vail, sera le grand attrait de la ferme.

Votre comité a ordonné que copie das minutes de toits se
procédés et du présent rapport soit transmise ain Cinseil d'agri
Culture de cette Province posir l'information d.s nemibres île ce
Conseil.

Le tout humblement soumis,
Signé, Cri. F. ROY,

Président dut cosité d'A.rienlture.

Les soins à donner au bétail

M. Larcler de Coupigny a pu blié dans le Progrès agricole de
la Normandie, un article fort intéressant sur l'hyg'éne du bétail.
Ce travail contient d'excellents cotnse-ils que tous les cntivatoir.
feront bion de suivre. Les maladies viennent visiter les table.s;
sans que l'on en coninisse; la cause, et cette cause lprovient le
plus souvent du détaut de soitis. Un paystn s'imagine qu'il «tf.
fit de placer une bête dans une écurie, ails se rendre colpte
aupitravant si l'aération est couplète. Il considère conue excel-
lents tous les fourrages, nmême ceux qui sont avariés il se gar.
durait bien de faire usage de t'étrille ou de la brosse, car il e!;t
peri.undé que li propreté n'exerce aucune infience sir la santé
des bête*. Ce sont là des errenrs considérables qu'il est bon do
faire disparaître, et c'est pour cela qne nous pblaçon:s devant lus
yeux de tos lecteurs l'article de M. Larchnr de Coupigny.

Lu thtyphus contaigieux des bêtes à cornes est toujours a nos
portes; rAngleturre, la Belgique et la Hollande ont vu leurs
troupeaux décimés par ta contagion :

Un mal qui répand lit terreur,
Mais que le ciel en sa fureur

Inventa pour punir les crimes de la terre,
La peste (puisqu'il faut J'appeler par son nou)
Capable d'enrichir en un jour l'Achéron,

FAIT aux animaux In guerre.. .
Ainsi nous croyons âtre utile à nos lecteurs en leur soumet

tant les réflexious suivantes; d'ailleurs, ait moment les bes-
tiaux sont en bt.bulition, il est peut-être utile de dire uii niot
des étables, car les maladies de la race bovine viennent souveit
du défaut do soin, de la négligeice, de la malpropreté, de finen-
rie et de 'itsoticiance de ceux qui en Ont soin.

Toutes les étables devratient être pavées pour (lue les iires
composant le fînder île puissent à lit loniug imprégner le sol
le pavage periettrait en omtrî' un lav:ige fré.uit * l'eau ii .

Pour rendre une étable salubre, avent la rentrée dii bétail,
pour éviter la pneumonie, le typhus et toutes les allections qi
g'y rattachent, il faut :

10. Faire tomber les nombreuses toiles d'araignées tapisant
le platond et les toirs

2o. Blanchir à l'eau de chaux toutes les plarties intéri'ires du
btimnent, sans exception ;

3o. Méinager îles lucarnes et des portes assez grandes pour
nrer chnîqiue jeur, convennblement et sifisamnitiLt

4o. Livrer aux animaux une abondante litière et la rensotîveler

big. Ne j:iinais leur donnier de foutrraigcs poudreux ou ti loisis
Go6î. Ni. J'air! boire les be.Žsîi:îitx que- danîs des mares limnpidcs,

et lýýs êtoigiitet des efillix roussiem ou unétangées do puirini.
o Lî*s petith uttus qui tie peuvenît ltairo [paver leur étsbte
s à vaches diîvraietît coîifctinnr t-tîx-uinois tile esqpàce de sol
arendit sec et solide atvec des caiilloux et de la nmarne.

Choses et autres

o S 'ciélé lit d comtié de Kamoiiraska.-A unea s-

- l:îni u askî.teu itapiès avis donnté suiie ît la loi, cen le Palais
iide Juistice A1 Iû tir i,41a, le qm:ulorzièiie jour de décembre 18Y6,

l es âle.sieiir.q donut tes; noiîtis sluit ont été élus otflciî-ra et di-
rectegiri de ectfte S ociété piouir l'ainnée 1877. Dr. L Têtu, Ri-

* re.u.llPédt George Iiicltird,têcr., St. P:iselhîîîlr Vice.
* Prideî t--Jreccur:-Hn.B. Diotnt;, Ste. Aine; liévd.

M'î. F. l3ciiu:iti, Cîîllégù Ste. Aitine -. M M. J. B:ýe. Richanrd, Âug.
Cagri ibe .lion L.mîiglîis, Ilivière-OtielIL; M. Ilonoré t)isbé,

St.. lJe:im ; ics!A aclié, ècr., Ivanltoâ Taché. êcr., et IN.
Lotiii.Us:dis Iiioiak ; M -M. Huibert Pelletier et Pierre
Pelltîier. ýt. P.îsctil . M. Ilypulitu Pa:ratdis, St. Atîtré -J. B3.

*BELLEAU, Scô.icTéoir
Le sucere de~ beU1cravc danus le Afford l e la Famc.-Voiei ce

qiie rapport:iit'M. Lîîii~ Legraîid, à la Chambre des députése tn
IFranîce. lors, de la di.ýcîsbon sitr les droits imtposés sur le nucre

*ehitteravtv:
* L':igrriciiîltsure dit Nord :L dû~ sa prospérité il la betterave et !1

hi chicorée. Ii culture de lat beitt-râve -ut permuis d'accrottre la pro.
ditetion de la viande -et diu blé, (illtetî doublé (.t tiie triplé lis

vuJt rie la trre, de, friageî et de.4 wilaires. Toutes les ini-

Gette IPi*ns;liêrilé e-%t iiletiaee La: stîcerriL inîdigènte a perdu
.10 mîill ioins dlep us dîmix aits âi ,rici t ti re . t subi le conître Coup
de ces portes. [,a piropriété, tos flriu:îgrý.s ont bî:issè (le prix. Lt-s
sdehires i-lu omit soiillýrt. Uti lîîèt l conîseil gèénéral du Nord
aconstaté e t- .. ilix état du Chioses.

,Ait lieut de 5---3 f4briquies île sucere, ont en trouve cette isnnéo
<pst- 477. ('iullca qui scibsistent. produtisent inifinîimnt moins que

1)tr 1lb1 :tsè.
Q llsosnlt les ciLti-es de cette ruitiel C'est d'abord uit

lilîjillire rniieillint, liuse moîi ris buonnte quaîîlité de lit betterave;
iî:iîla caisse la plus.. irrive, c'est t'étevation des dtroits qui pèsent

.sur te.s ssucres. Ce.- ftruits sonut du pus dle 120 010. Cet itmpôt
ex v .4,if tic s'est pa-4 rever.-é sur les coiisoinînuîiteiirs, il a étéi sup.
port p ouer hi pl us granude partie par lit f:tbriecati-bu, quii at fléchi
sous le ltîrdeauî.

Lat qutsa îi t-xite eii ce monenît est venute de l'excès diu
mal:î. ElIle qîetîuî'unî remèide phtssaîger et in.sittliqaiit. Ce seront
s irtont les quî:teîsaissîîi eii lîro.iltrotit. Lit fabrication
ni'oni reoevra qu'unîe faible allégemnent. Cotte question dLii nucres
ittrrsse titi grandî noumbre îlu dtépartemnts épa:rs sur tous les
tuoiais dii territoire, elle sîîé e n~ is colnies. Beaucoup de ré-
grimtseiués enivoient leur bètail danis le Nord penid;nt l'hier
po.ur l'y tiaire tnîrrir aîvec les pitîtem. "

RECETTES
Moyen de nettoyer tos vitres d'une renôtro

Oit titi ii.(1 Iis ic illl :1!iîc -iutts ltin pîeti t plat creux ; et, lIo
iuîiii îe:i*7 î'îr îî iuIl ie:igiiçe dutus l'eau ; bisenrttt il tfond et

.(uniliu- IMie i-Siêeek 1 :lui t.. t y tr. iiilipt titi pe-ti t litige donît va
forîtit i î: ailiii atvteciî I oit frotte la vitre q u'oin venut net.
toyer ; ou1 t's.iic îuîîr* le chamîip ave titi litige bien se ; plein oit
:iclicvî, le îi,î tîivîit-r avec titi autre litîgu douex et égtlemient très
t:v. eii tic, le!ig.t,tpu les coitns dlatis lesiquels lin pénètire au

tii)e itii pectit lmorceau île bois qti*uiî enitoure de liige.
Il tls.tt biet teic,orlr de couvrir d'uneî costele di- blanc toutes

Iî'.. vitres d'unte Ioliîèîre aîvant dle Commîenîcer à les esstiur: le
lhie i Ùelle, et ailors 0ui :L l'lie peinie exti-ille Aà l'eiievur ; il nu

J'lut j:-Ileii opiérer que stîr tiste viire à lit fois.
La lesisive et l'eicu.dô.viu nettoient assez bien les vitrés.:mi


